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Je viens de lire DBeridht ivie dle aud bdem
Waffer gejogenten Menjden wieber ju jich felbjt gebradyt
etc. el je suis enchanté de voir que vos soins
s’etendent sur tout le bien que la medecine peut
faire aux sujets de L. L. E. E,

Brugg ce 24 Aout 1765.

Zimmermann.

Ce M. Frey est vicaire & Staufberg, baillage de
Lenzbourg.

167.
(Bern Bd. 24, Nr. 121.)

Je remercie mon Dieu de ce que je n’ai point
elé appelé & Berne. Ayés la bonté de me dire Mon-
siear par quelle methode Me Sinner s’esl tiré de
-sa miliaire? Je suis enchanlé que vous avés bien
voulu faire attention aux plaintes faites contre le
Wiirgengel de Gallenkilch. Je serois extremement
curieux d’en apprendre le resultat. Les seigneurs
du conseil de santé ont ordonné que je traite les
pauvres dyssenteriques de nos quartiers. Le nombre
en augmentoit tous les jours, tandis que je fus con-
tinuellement attaché au lit de M. le tresorier Ougs-
purger. Je vous envoie Monsieur une relation du
cas de ce seigneur. Je vous supplie de m’en dire
votre seniimenf, Je vous remercie infiniment du
bien que sans doute vous aurés dit de moi devant
le conseil de santé; c’est surement votre ouvrage
que jen suis employé.

Brugg ce 18 Sept. 1765.

Zimmermann.
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